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OCTOBRE : LE MOIS MISSIONNAIRE ;
À LA SUITE DU CHRIST, LE PREMIER MISSIONNAIRE !

INTER-PAROISSIALBULLETIN
St Jean-Baptiste des Herbiers   /   St Barthélémy de Mortagne 
St Louis-Marie de Montfort de Saint-Laurent-sur-Sèvre   /   St Fulgent
Ste Croix des Essarts    /    St Vincent de Chantonnay    /    St Michel de Pouzauges

 
Allez au large
 
Cette parole peut susciter la peur et même la frayeur 
du premier coup, mais le Seigneur nous devance 
toujours par un mot d’encouragement qui nous 
permet d’avancer : « N’ayez pas peur, courage ! Je 
suis avec vous ». C’est toujours la force de l’Esprit 
Saint qui se déploie dans les faiblesses des pauvres 
missionnaires, appelés à faire l’expérience d’une 
présence qui nous dépasse tous. C’est toujours 
l’initiative de Dieu qui revient. Il nous appelle à 
collaborer avec Lui dans une démarche toujours 
renouvelée. Il nous demande une seule chose : 
« la confiance ». La mission nous serait très difficile, 
s’il n’y avait pas cette audace de la confiance. 

                              Aller dans le monde et porter la Bonne nouvelle

Ce que nous cherchons à témoigner c’est Jésus et jamais de nous-mêmes. Nous sommes dans 
une démarche de sortie pour regarder vers l’avenir en nous libérant de nos préjugés dans lesquels 
nous sommes tous englués afin de faire place à l'Esprit-Saint qui fait toujours les choses nouvelles. 
Touchés par une telle présence, nous pouvons vivre notre mission dans une ambiance d’échanges 
réciproques, d’affection fraternelle, et d’enrichissement mutuel.

Le Pape François dans la joie de l’évangile au numéro 11 nous invite à aller à la source. « Chaque 
fois que nous cherchons à revenir à la source pour récupérer la fraîcheur originelle de l’évangile, 
surgissent de nouvelles voies, des méthodes créatives, d’autres formes d’expression, des signes plus 
éloquents, des paroles chargées de sens renouvelés pour le monde d’aujourd’hui. »

Au-delà des différences culturelles, le missionnaire n’est jamais un étranger dans l’Eglise, Il est 
toujours avec les autres et pour les autres. De nos jours, plusieurs églises se vident, les paroisses 
s’essoufflent, le clergé vieillit ; en revanche, il y a des signes d’espérance qu’il faut regarder avec joie 
tels que : la participation des laïcs dans nos équipes liturgiques, le service pastoral des malades, 
les catéchistes, etc... « Il est toujours préférable d’écouter la forêt qui pousse plutôt que d’entendre 
l’arbre qui tombe. »

Père Ronel CHARELUS
Curé de la Paroisse Saint-Louis-Marie-de-Montfort de Saint-Laurent/Sèvre

INFORMATIONS DOYENNÉ DES HERBIERS

p. 1 - Edito
p. 2 - Appel missionnaire
p. 3 - Prêtre fidei donum
p. 4 - Infos 

St Jean-Baptiste des Herbiers / St Barthélémy de Mortagne / St Louis-Marie de Montfort de Saint-Laurent-sur-Sèvre / St Fulgent / Ste Croix des Essarts / St Vincent de Chantonnay / St Michel de Pouzauges

PÈLERINAGE À ST-LAURENT-SUR-SÈVRE

Grande fête des Retraité.e.s

JÉSUS DE NAZARETH – 2000 ans d’amour
Le spectacle musical

FORMATION BIBLIQUE : LE SALUT
Le nouveau Testament et Jésus Sauveur

Approfondir la Bible pour mieux la lire et la 
comprendre

FORMATION JUDAÏQUE
L’Evangile de Marc à la lumière de la tradition juive

LE MCR EN FÊTE – 60ÈME ANNIVERSAIRE
Porteurs de Joie sur les Chemins de Vie

DES VEILLEUSES POUR LA TOUSSAINT

le mardi 17 octobre 2023
au Poiré-sur-Vie

avec Brigitte 
et Jean-Paul ARTAUD

OUVERT À TOUS

dimanche 8 octobre 2023

Samedi 14 et dimanche 15 octobre
avec le P. Philippe LOISEAU

Comme chaque année, des membres 
de la MISSION OUVRIÈRE, regroupant 
l’Action Catholique Ouvrière, la 
Jeunesse Ouvrière Chrétienne, l’Action 
Catholique des Enfants, des prêtres et 
religieux(ses) en monde ouvrier, vous 
proposeront dans la deuxième quinzaine d’octobre, 
des veilleuses extérieures, à la sortie des messes 
du Doyenné.

Vous pouvez aussi les commander par téléphone : 
02 51 65 01 87   -  Madeleine VOYAU

02 51 92 97 18   -  Jean-Michel RAUTUREAU.

Ces bougies sont à déposer sur les tombes des 
familles pour témoigner de notre espérance en la 
Résurrection et prier pour nos défunts, avec nos 
proches.

Cette vente permettra de participer aux frais 
de formation des responsables, de soutenir les 
mouvements et leurs temps forts ou campagne 
d’année.

Ces bougies sont proposées au prix de 5 €.
Merci de votre accueil et de votre soutien.

Laudes et chapelet
Messe
Pique-nique
Visite
des lieux Mémoires
Conférence Montfort 
et St Jean-Paul II
Concert
sur les cantiques du 
Père de Montfort

Vendredi 6 octobre
20 h 30

Samedi 7 octobre
15 h et 20 h 30

Dimanche 8 octobre
15 h

Salle de la clef des champs
St Laurent sur Sèvre

Renseignements :
06 12 26 22 58 – 06 71 96 50 58

Inscriptions :
www.helloasso.com ou https://bit.ly/3nyK9xc

Six soirées, de octobre 2023 à mars 2024, 
à Chantonnay

Inscriptions et renseignements : 
Service de Formation        02 51 44 15 19

Renseignements : ajcvendee@gmail.com ou 
relations.judaisme@diocese85.org

Centre Spirituel Pierre Monnereau
à Mormaison

9h00.
10h30.
12h00.
13h30.

14h00.

15h00.



 Originaire de la Côte d’Ivoire, 
donc Ivoirien, « je n’y vois rien » 
mais je vais me jeter à l’eau 
quand même en essayant 
d’être assez clair.

 Je suis le dixième d’une 
famille nombreuse et 
chrétienne (onze enfants) avec 
6 frères et 5 sœurs.

 Mon père, ébéniste, est décédé le  9 avril 
2020, trois jours après sa  85ème année. Ma mère, 
femme au foyer, a eu ses 76 ans le 8 juin 2023.

 J’ai été élevé dans cette famille africaine 
et chrétienne. Ce qui a suscité mon envie de 
devenir prêtre. Je rentre au Petit Séminaire en 
1990, et depuis je n’en suis plus sorti jusqu’à mon 
ordination du samedi 15 janvier 2005. Aujourd’hui, 
j’ai 18 ans de sacerdoce.

 Mon intervention s’articulera autour 
de deux grands axes en tenant compte des 
deux pays qu’implique la coopération : ma vie 
sacerdotale en Côte d’Ivoire (diocèse d’Abidjan) 
et ma mission ici en France (découverte et 
intégration).

 
 Depuis mon ordination sacerdotale, 
incardiné dans le diocèse d’Abidjan, mon diocèse 
d’origine, je me suis toujours forgé un moral 
pour la mission. Ce qui a motivé cela, c’est le 
passage de l’Evangile où Pierre se mit à dire à 
Jésus : « Voilà que nous avons tout quitté pour te 
suivre ». Et Jésus de déclarer : « Amen, je vous 
le dis : personne n'aura quitté, à cause de moi 
et de l'Évangile, une maison, des frères, des 
sœurs, une mère, un père, des enfants ou une 
terre, sans qu'il reçoive, en ce temps déjà, le 
centuple : maisons, frères, sœurs, mères, enfants et 
terres, avec des persécutions, et, dans le monde à 
venir, la vie éternelle » (Mc 10, 28-31).

 Être prêt à aller partout où la mission me 
conduira. Voilà la maxime qui m’a permis de 
vivre pas mal d’expériences enrichissantes en 18 
années de vie sacerdotale. Chaque fois, à chaque 
nouvelle mission, c’était des défis d’adaptation 
progressive, du choc culturel, du donner et du 
recevoir. Tout tournait autour de cette méthode 
que je me suis imposée : progressivement, je 
fais face à ce qui est très urgent et nécessaire, 
urgent et moins nécessaire, moins urgent mais 
nécessaire.

 Ce fut ainsi comme vicaire en deux 
paroisses (5 ans), comme économe du séminaire 
propédeutique d’Abidjan (4 ans) et comme 

curé dans la plus vieille paroisse du diocèse 
d’Abidjan (6 ans). Cette dernière mission a été 
pour moi une mission préparatoire à celle que 
je vis actuellement ici en France : une vieille 
communauté chrétienne avec ses habitudes, son 
histoire, sa mentalité, ses sépultures…. Il fallait 
comprendre ce milieu pour mieux proposer 
l’Evangile. Tout comme ici, tant bien que mal, j’ai 
fait ce que je pouvais. Peut-être que cela a été 
très déterminant dans la balance pour le choix 
porté sur ma personne en vue de cette mission 
dans le diocèse de Luçon.

 
 
 
Je ne suis pas le plus intelligent, ni le plus 
obéissant, ni le plus respectueux, encore 
moins le plus humble. J’avais la possibilité de 
refuser cette mission pour plusieurs motifs : 
la crise sanitaire naissante, la perte de mon 
père, et aussi, l’éloignement familial (chaque 
mois je rendais visite à ma mère, ce que je ne 
pourrai plus faire), et autres raisons. C’est vrai 
que j’aime bien les voyages hors de mon pays ; 
mais là, c’est pour un long séjour. Mais je l’ai 
acceptée. 

 J’ai compris cette mission comme un appel 
semblable à celui qu’un macédonien adressait à 
Saint Paul dans une vision : « Passe en Macédoine 
et viens à notre secours » (Ac 16, 6-14). "Passe à 
Luçon et viens à notre secours". Et depuis le 24 
août 2021, je suis ici pour répondre à cet appel 
et vivre cette nouvelle mission. Cette fois-ci loin 
de ma famille, hors de mon diocèse, de mon 
pays et de mon continent. D’abord, aux Sables 
d’Olonne ; et maintenant à Challans en passant 
par Saint Fulgent.

 
En arrivant ici, je me suis dit ceci : « cette mission 
me permettra de faire le point de mon sacerdoce 
et de m’enrichir d’autres expériences dans la 
pastorale » ; mais cela ne peut se faire sans 

difficultés, sans étonnements. 
Mes premières découvertes : 

Découvertes de la société 
française :
Pour la majorité des jeunes, 
pas de  place pour  Dieu dans 
la vie, perte de repères ; à 40 
ans, redécouverte de l’amour 
de Dieu. Et l’individualité est 
sacralisée, en général.

Découvertes de l’Eglise et 
des fidèles : de grandes et 
belles églises, mais très peu

1. Le Fondement de l’élan missionnaire

TÉMOIGNAGE SUR L’APPEL MISSIONNAIRE

Père Narcisse 
BE ADOMON 

2. Le Seigneur envoie qui il veut et quand il veut

3. Signe d’espérance pour aller vers l’autre

Eglise paroissiale
Saint-Joseph de Memni

(Côte d’Ivoire) 

Pape Pie XII
(1876-1958)

fréquentées. Cependant, la place du peuple 
de Dieu est valorisée. En outre, les fidèles ont 
la chance d’avoir la messe tous les dimanches 
et en semaine. Mais ce temps ne sera plus trop 
long. Pourtant les fidèles auront toujours besoin 
de prêtres pour leur dire l’amour de Dieu pour 
l’humanité, besoin d’être écoutés (difficultés), 
d’être visités (malades), de construire une vie 
communautaire pour faire famille.

Découvertes du diocèse de Luçon : un diocèse 
très vaste avec un clergé vieillissant. Il fait bien 
d’opter pour la mission ’’Fidei Donum’’ qui lui 
donne une certaine ouverture dans l’accueil des 
prêtres venant de partout ou des pays ayant 
un lien historique avec la Vendée. Cela permet 
certainement de combler ce manque de prêtres. 
Parce qu’il y a un réel besoin pastoral.

NB : C’est sûr que l’échange dans la mission permet 
de préserver les liens de fraternité, de favoriser la 
connaissance de la réalité profonde de l’Eglise de 
la France : La rencontre interculturelle, amicale 
et fraternelle. Aller à la rencontre de l’autre, le 
rapport aux bénévoles, aux prêtres, à l’argent, aux 
femmes ; autant d’activités qui demandent une 

juste distance éducative. C’est dire qu’il faut 
garder en même temps une présence et une 
certaine distance dans les rapports avec les 
fidèles. Ce qui exige une certaine prudence.

 En guise de conclusion, je peux dire que 
la mission ’’Fidei Donum’’ se résume simplement 
dans le Donner et le Recevoir. C’est sûr qu’il y a 
quelque chose à donner et aussi à recevoir. Cela 
nécessite une adaptation et une intégration dans 
la pastorale. Sans oublier que le témoignage de 
la foi est très prisé ici en France.
 Je sais que je porte l’espoir de tout un 
diocèse : c’est dire que je suis un ambassadeur 
de mon diocèse d’origine. Alors, « ce que j’ai reçu 
comme don de la grâce, c’est ce que je mets au 
service des autres, comme un bon gérant de la 
grâce de Dieu » (1P4, 10). Je vous remercie !

Père Narcisse Bé ADOMON
Ancien curé de la paroisse Saint-Fulgent 

 Aujourd’hui, on ne peut pas parler de la mission, sans faire allusion à des prêtres 
« Fidei donum ». Comment pouvons-nous alors comprendre ce terme ? C’est-à-dire « Don de la 
foi », les mots qu’on trouve dans la première phrase de l’encyclique du pape Pie XII, une lettre 
publiée au jour de Pâques, le 21 avril 1957. Cette encyclique faisait appel à tous les partenaires de 
la mission pour remédier au manque de prêtres dans les pays de mission et les jeunes Eglises.

 Dans cette encyclique, le pape Pie XII proposait aux évêques de mettre à la 
disposition de ces pays de mission et des jeunes Eglises quelques-uns de leurs 
propres prêtres pour un certain temps. Ainsi l’expression ’’Fidei donum’’ désigne 
des prêtres diocésains qui partent dans des pays du Sud comme missionnaires 
pour un temps limité en référence à cette encyclique du pape Pie XII. Ainsi, 
depuis 1957 jusqu’à aujourd’hui, de nombreux missionnaires sont partis, pour 
quelques années ou des périodes plus longues au titre du don de la foi. 

 Pour aujourd’hui, le paysage de la mission a changé. Des prêtres et des 
religieux continuent certes de partir, envoyés comme signe du don de la foi 
à d’autres Églises. À l’inverse, le mouvement des ’’Fidei donum’’ ne va plus 
seulement du nord vers le sud, mais du sud vers le nord. Car actuellement, on 
observe la crise des vocations en Occident et le vieillissement rapide du clergé 
en France, un phénomène aussi remarquable sur notre diocèse de Luçon. 

 Mon regard, en tant que prêtre ’’fidei donum’’ sur le diocèse de Luçon 
peut se résumer en cette phrase biblique qui m’habite tout particulièrement : « Allez, de toutes les 
nations faites des disciples, baptisez-les au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit » (Mt 28, 19). Cette 
phrase m’encourage dans ma mission pastorale à rester auprès du peuple de Dieu, pour le guider, 
l’accompagner, le sanctifier et en me sanctifiant moi-même. 

Abbé Janvier DUSABIMANA
Curé de la paroisse Saint-Barthélemy-de-Mortagne

PRÊTRE FIDEI DONUM DANS LE DIOCÈSE DE LUÇON



 Originaire de la Côte d’Ivoire, 
donc Ivoirien, « je n’y vois rien » 
mais je vais me jeter à l’eau 
quand même en essayant 
d’être assez clair.

 Je suis le dixième d’une 
famille nombreuse et 
chrétienne (onze enfants) avec 
6 frères et 5 sœurs.

 Mon père, ébéniste, est décédé le  9 avril 
2020, trois jours après sa  85ème année. Ma mère, 
femme au foyer, a eu ses 76 ans le 8 juin 2023.

 J’ai été élevé dans cette famille africaine 
et chrétienne. Ce qui a suscité mon envie de 
devenir prêtre. Je rentre au Petit Séminaire en 
1990, et depuis je n’en suis plus sorti jusqu’à mon 
ordination du samedi 15 janvier 2005. Aujourd’hui, 
j’ai 18 ans de sacerdoce.

 Mon intervention s’articulera autour 
de deux grands axes en tenant compte des 
deux pays qu’implique la coopération : ma vie 
sacerdotale en Côte d’Ivoire (diocèse d’Abidjan) 
et ma mission ici en France (découverte et 
intégration).

 
 Depuis mon ordination sacerdotale, 
incardiné dans le diocèse d’Abidjan, mon diocèse 
d’origine, je me suis toujours forgé un moral 
pour la mission. Ce qui a motivé cela, c’est le 
passage de l’Evangile où Pierre se mit à dire à 
Jésus : « Voilà que nous avons tout quitté pour te 
suivre ». Et Jésus de déclarer : « Amen, je vous 
le dis : personne n'aura quitté, à cause de moi 
et de l'Évangile, une maison, des frères, des 
sœurs, une mère, un père, des enfants ou une 
terre, sans qu'il reçoive, en ce temps déjà, le 
centuple : maisons, frères, sœurs, mères, enfants et 
terres, avec des persécutions, et, dans le monde à 
venir, la vie éternelle » (Mc 10, 28-31).

 Être prêt à aller partout où la mission me 
conduira. Voilà la maxime qui m’a permis de 
vivre pas mal d’expériences enrichissantes en 18 
années de vie sacerdotale. Chaque fois, à chaque 
nouvelle mission, c’était des défis d’adaptation 
progressive, du choc culturel, du donner et du 
recevoir. Tout tournait autour de cette méthode 
que je me suis imposée : progressivement, je 
fais face à ce qui est très urgent et nécessaire, 
urgent et moins nécessaire, moins urgent mais 
nécessaire.

 Ce fut ainsi comme vicaire en deux 
paroisses (5 ans), comme économe du séminaire 
propédeutique d’Abidjan (4 ans) et comme 

curé dans la plus vieille paroisse du diocèse 
d’Abidjan (6 ans). Cette dernière mission a été 
pour moi une mission préparatoire à celle que 
je vis actuellement ici en France : une vieille 
communauté chrétienne avec ses habitudes, son 
histoire, sa mentalité, ses sépultures…. Il fallait 
comprendre ce milieu pour mieux proposer 
l’Evangile. Tout comme ici, tant bien que mal, j’ai 
fait ce que je pouvais. Peut-être que cela a été 
très déterminant dans la balance pour le choix 
porté sur ma personne en vue de cette mission 
dans le diocèse de Luçon.

 
 
 
Je ne suis pas le plus intelligent, ni le plus 
obéissant, ni le plus respectueux, encore 
moins le plus humble. J’avais la possibilité de 
refuser cette mission pour plusieurs motifs : 
la crise sanitaire naissante, la perte de mon 
père, et aussi, l’éloignement familial (chaque 
mois je rendais visite à ma mère, ce que je ne 
pourrai plus faire), et autres raisons. C’est vrai 
que j’aime bien les voyages hors de mon pays ; 
mais là, c’est pour un long séjour. Mais je l’ai 
acceptée. 

 J’ai compris cette mission comme un appel 
semblable à celui qu’un macédonien adressait à 
Saint Paul dans une vision : « Passe en Macédoine 
et viens à notre secours » (Ac 16, 6-14). "Passe à 
Luçon et viens à notre secours". Et depuis le 24 
août 2021, je suis ici pour répondre à cet appel 
et vivre cette nouvelle mission. Cette fois-ci loin 
de ma famille, hors de mon diocèse, de mon 
pays et de mon continent. D’abord, aux Sables 
d’Olonne ; et maintenant à Challans en passant 
par Saint Fulgent.

 
En arrivant ici, je me suis dit ceci : « cette mission 
me permettra de faire le point de mon sacerdoce 
et de m’enrichir d’autres expériences dans la 
pastorale » ; mais cela ne peut se faire sans 

difficultés, sans étonnements. 
Mes premières découvertes : 

Découvertes de la société 
française :
Pour la majorité des jeunes, 
pas de  place pour  Dieu dans 
la vie, perte de repères ; à 40 
ans, redécouverte de l’amour 
de Dieu. Et l’individualité est 
sacralisée, en général.

Découvertes de l’Eglise et 
des fidèles : de grandes et 
belles églises, mais très peu

1. Le Fondement de l’élan missionnaire

TÉMOIGNAGE SUR L’APPEL MISSIONNAIRE

Père Narcisse 
BE ADOMON 

2. Le Seigneur envoie qui il veut et quand il veut

3. Signe d’espérance pour aller vers l’autre

Eglise paroissiale
Saint-Joseph de Memni

(Côte d’Ivoire) 

Pape Pie XII
(1876-1958)

fréquentées. Cependant, la place du peuple 
de Dieu est valorisée. En outre, les fidèles ont 
la chance d’avoir la messe tous les dimanches 
et en semaine. Mais ce temps ne sera plus trop 
long. Pourtant les fidèles auront toujours besoin 
de prêtres pour leur dire l’amour de Dieu pour 
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NB : C’est sûr que l’échange dans la mission permet 
de préserver les liens de fraternité, de favoriser la 
connaissance de la réalité profonde de l’Eglise de 
la France : La rencontre interculturelle, amicale 
et fraternelle. Aller à la rencontre de l’autre, le 
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nations faites des disciples, baptisez-les au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit » (Mt 28, 19). Cette 
phrase m’encourage dans ma mission pastorale à rester auprès du peuple de Dieu, pour le guider, 
l’accompagner, le sanctifier et en me sanctifiant moi-même. 

Abbé Janvier DUSABIMANA
Curé de la paroisse Saint-Barthélemy-de-Mortagne

PRÊTRE FIDEI DONUM DANS LE DIOCÈSE DE LUÇON



Réunion et convivialité : invités par notre évêque et son vicaire général les 
prêtres venant d’ailleurs en mission sur le diocèse de Luçon.
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OCTOBRE : LE MOIS MISSIONNAIRE ;
À LA SUITE DU CHRIST, LE PREMIER MISSIONNAIRE !

INTER-PAROISSIALBULLETIN
St Jean-Baptiste des Herbiers   /   St Barthélémy de Mortagne 
St Louis-Marie de Montfort de Saint-Laurent-sur-Sèvre   /   St Fulgent
Ste Croix des Essarts    /    St Vincent de Chantonnay    /    St Michel de Pouzauges

 
Allez au large
 
Cette parole peut susciter la peur et même la frayeur 
du premier coup, mais le Seigneur nous devance 
toujours par un mot d’encouragement qui nous 
permet d’avancer : « N’ayez pas peur, courage ! Je 
suis avec vous ». C’est toujours la force de l’Esprit 
Saint qui se déploie dans les faiblesses des pauvres 
missionnaires, appelés à faire l’expérience d’une 
présence qui nous dépasse tous. C’est toujours 
l’initiative de Dieu qui revient. Il nous appelle à 
collaborer avec Lui dans une démarche toujours 
renouvelée. Il nous demande une seule chose : 
« la confiance ». La mission nous serait très difficile, 
s’il n’y avait pas cette audace de la confiance. 

                              Aller dans le monde et porter la Bonne nouvelle

Ce que nous cherchons à témoigner c’est Jésus et jamais de nous-mêmes. Nous sommes dans 
une démarche de sortie pour regarder vers l’avenir en nous libérant de nos préjugés dans lesquels 
nous sommes tous englués afin de faire place à l'Esprit-Saint qui fait toujours les choses nouvelles. 
Touchés par une telle présence, nous pouvons vivre notre mission dans une ambiance d’échanges 
réciproques, d’affection fraternelle, et d’enrichissement mutuel.

Le Pape François dans la joie de l’évangile au numéro 11 nous invite à aller à la source. « Chaque 
fois que nous cherchons à revenir à la source pour récupérer la fraîcheur originelle de l’évangile, 
surgissent de nouvelles voies, des méthodes créatives, d’autres formes d’expression, des signes plus 
éloquents, des paroles chargées de sens renouvelés pour le monde d’aujourd’hui. »

Au-delà des différences culturelles, le missionnaire n’est jamais un étranger dans l’Eglise, Il est 
toujours avec les autres et pour les autres. De nos jours, plusieurs églises se vident, les paroisses 
s’essoufflent, le clergé vieillit ; en revanche, il y a des signes d’espérance qu’il faut regarder avec joie 
tels que : la participation des laïcs dans nos équipes liturgiques, le service pastoral des malades, 
les catéchistes, etc... « Il est toujours préférable d’écouter la forêt qui pousse plutôt que d’entendre 
l’arbre qui tombe. »

Père Ronel CHARELUS
Curé de la Paroisse Saint-Louis-Marie-de-Montfort de Saint-Laurent/Sèvre
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St Jean-Baptiste des Herbiers / St Barthélémy de Mortagne / St Louis-Marie de Montfort de Saint-Laurent-sur-Sèvre / St Fulgent / Ste Croix des Essarts / St Vincent de Chantonnay / St Michel de Pouzauges

PÈLERINAGE À ST-LAURENT-SUR-SÈVRE

Grande fête des Retraité.e.s

JÉSUS DE NAZARETH – 2000 ans d’amour
Le spectacle musical

FORMATION BIBLIQUE : LE SALUT
Le nouveau Testament et Jésus Sauveur

Approfondir la Bible pour mieux la lire et la 
comprendre

FORMATION JUDAÏQUE
L’Evangile de Marc à la lumière de la tradition juive

LE MCR EN FÊTE – 60ÈME ANNIVERSAIRE
Porteurs de Joie sur les Chemins de Vie

DES VEILLEUSES POUR LA TOUSSAINT

le mardi 17 octobre 2023
au Poiré-sur-Vie

avec Brigitte 
et Jean-Paul ARTAUD

OUVERT À TOUS

dimanche 8 octobre 2023

Samedi 14 et dimanche 15 octobre
avec le P. Philippe LOISEAU

Comme chaque année, des membres 
de la MISSION OUVRIÈRE, regroupant 
l’Action Catholique Ouvrière, la 
Jeunesse Ouvrière Chrétienne, l’Action 
Catholique des Enfants, des prêtres et 
religieux(ses) en monde ouvrier, vous 
proposeront dans la deuxième quinzaine d’octobre, 
des veilleuses extérieures, à la sortie des messes 
du Doyenné.

Vous pouvez aussi les commander par téléphone : 
02 51 65 01 87   -  Madeleine VOYAU

02 51 92 97 18   -  Jean-Michel RAUTUREAU.

Ces bougies sont à déposer sur les tombes des 
familles pour témoigner de notre espérance en la 
Résurrection et prier pour nos défunts, avec nos 
proches.

Cette vente permettra de participer aux frais 
de formation des responsables, de soutenir les 
mouvements et leurs temps forts ou campagne 
d’année.

Ces bougies sont proposées au prix de 5 €.
Merci de votre accueil et de votre soutien.

Laudes et chapelet
Messe
Pique-nique
Visite
des lieux Mémoires
Conférence Montfort 
et St Jean-Paul II
Concert
sur les cantiques du 
Père de Montfort

Vendredi 6 octobre
20 h 30

Samedi 7 octobre
15 h et 20 h 30

Dimanche 8 octobre
15 h

Salle de la clef des champs
St Laurent sur Sèvre

Renseignements :
06 12 26 22 58 – 06 71 96 50 58

Inscriptions :
www.helloasso.com ou https://bit.ly/3nyK9xc

Six soirées, de octobre 2023 à mars 2024, 
à Chantonnay

Inscriptions et renseignements : 
Service de Formation        02 51 44 15 19

Renseignements : ajcvendee@gmail.com ou 
relations.judaisme@diocese85.org

Centre Spirituel Pierre Monnereau
à Mormaison

9h00.
10h30.
12h00.
13h30.

14h00.

15h00.


